
Élections au Burundi : sonnantes et… trébuchantes ?

  Jeune Afrique,Â 10 aoÃ»t 2017  Le PrÃ©sident burundais Pierre Nkurunziza demande Ã  ses compatriotes de financer eux-
mÃªmes les Ã©lections de 2020. Sursaut patriotique ou jalon dâ€™une nouvelle candidatureÂ ?  Le droit de vote deviendra-t-il un
devoir de cotisationÂ ? On connaissait lâ€™appel aux dons de candidats boudÃ©s par les banques, comme celui de certains
prÃ©tendants de la droite dure Ã  la derniÃ¨re Ã©lection prÃ©sidentielle franÃ§aise. Pour le scrutin burundais de 2020, câ€™est
lâ€™opÃ©ration de vote elle-mÃªme qui fait lâ€™objet dâ€™une sorte deÂ crowdfunding.  
  En dÃ©but de semaine, dans la province de Ngozi, au cours dâ€™une petite cÃ©rÃ©monie lourde de symboles et de
scÃ©nographie, le chef de lâ€™Ã‰tat donnait lâ€™exemple en dÃ©posant une somme de prÃ¨s de deux mille cinq cents euros sur un
compte dÃ©diÃ© au financement des Ã©lections. Serait-on entrÃ© dans lâ€™Ã¨re du Â«Â pas de cotisation, pas dâ€™Ã©lectionÂ Â»Â ? 
Comme dâ€™habitude, ce genre dâ€™opÃ©ration politicienne peut Ãªtre lÃ©gitimÃ© par les spÃ©cialistes de la comâ€™. Sur un continent oÃ¹
les dirigeants ont inventÃ© moult techniques de transformation de lâ€™argent public en deniers privÃ©s, il peut apparaÃ®tre
novateur de susciter la mue volontaire de deniers privÃ©s en argent public.  Le ZimbabwÃ©en Robert Mugabe avait moins
de scrupules lorsquâ€™il rÃ©clamait, pour lâ€™organisation de sa 90eÂ fÃªte dâ€™anniversaire, une souscription populaire Ã  hauteur dâ€™un
million de dollars.  La lÃ©gitimitÃ© idÃ©ologique de lâ€™opÃ©ration lancÃ©e par Nkurunziza est bien huilÃ©eÂ : un financement
participatif de lâ€™expression dÃ©mocratique serait le meilleur pied de nez aux critiques occidentales qui usent de
lâ€™assÃ¨chement des soutiens financiers. Et voici que retentissent les mots Â«Â fiertÃ©Â Â», Â«Â patriotismeÂ Â» et
Â«Â indÃ©pendanceÂ Â»â€¦  Graves violations des droits de lâ€™homme  En rÃ©alitÃ©, lâ€™appel prÃ©sidentiel aux dons ne peut que
susciter la perplexitÃ© de celui qui crÃ¨ve le trompe-lâ€™Å“il doctrinal. Bien sÃ»r, de tout temps, de lâ€™argent est sorti des poches
citoyennes pour financer lâ€™Ã‰tat. Mais peut-on assimiler Ã  lâ€™impÃ´t une contribution dÃ©finie comme volontaireÂ ? Quâ€™adviendra-t-
il si lâ€™objectif de la collecte nâ€™est pas atteintÂ ? Une prÃ©tendue radinerie populaire deviendra-t-elle la justification dâ€™un report
de scrutinÂ ? Pour peu que le budget soit bouclÃ©, quelles consÃ©quences aura la rÃ©ponse Ã  la question Â«Â Qui a payÃ©Â Â»Â ? 
Traditionnellement, dans toutes les contrÃ©es du monde, il est admis que la majoritÃ© des plus aisÃ©s fait des choix
politiques conservateursÂ ; soit parce que les nantis veulent maintenir au pouvoir un clan qui assura leur succÃ¨sÂ par
copinage plus ou moins direct ; soit parce que tout changement de rÃ©gime induit des secousses potentiellement
dangereuses pour le patrimoine. Lâ€™infusion coordonnÃ©e des campagnes Ã©lectorales et des Ã©lections dans cet argent
intÃ©ressÃ© nâ€™a peut-Ãªtre pas encore dÃ©voilÃ© tous ses effets perversâ€¦  Lâ€™opÃ©ration lancÃ©e par Pierre Nkurunziza nâ€™est-elle
quâ€™une diversionÂ ? En sâ€™engageant ainsi, le chef de lâ€™Ã‰tat ne trahit-il pas son envie de briguer un nouveau mandat, alors
que lâ€™actuel est dÃ©jÃ  sujet Ã  cautionÂ ? Depuis un an, les enquÃªtes de lâ€™ONU dÃ©noncent deÂ graves violations des droits de
lâ€™homme au Burundi. Les observateursÂ mettent en garde contre un risque de gÃ©nocide. Cette menace qui plane au-
dessus de la population peut inspirer une ultime gÃªne Ã  lâ€™Ã©gard de lâ€™appel prÃ©sidentiel aux dons : Ãªtre identifiÃ© comme un
citoyen qui nâ€™a pas contribuÃ© soumettra-t-il Ã  desÂ risques encore plus gravesÂ que la perte du droit de vote ?  Par Damien
Glez  Damien Glez est dessinateur-Ã©ditorialiste franco-burkinabÃ¨  
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